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Avec d’autres conscrits de Faucigny en
1943
en haut :à droite, Charles Zundel 

à gauche, Fernand Jolivet
en bas : à gauche, Francis Bel

à droite, Constant Lagnieux

Carte d’identité de 1942

Au camp de SathonnayAlbert à la ferme Gevaux

Il est né le 14 mars 1923 à Koestlach dans le Haut-
Rhin. Ses parents étaient agriculteurs. Ayant reçu l’ordre
d’incorporation dans l’armée allemande, il s’évade par la
Suisse en même temps qu’Antoine Senné. Il a 18 ans. Il arrive
au centre d’accueil d’Annemasse le 2 janvier 1942. En tant que
réfugiés alsaciens, il est embauché à la ferme de Clément Gay
au lieu-dit Chez Moiron à Faucigny comme ouvrier agricole, le
2 février 1942. Gentil, travailleur, Charles reste dans cette
famille où il est considéré comme un fils, jusqu’à son mariage.

Tout en travaillant, il fait partie du maquis. Il participe à
plusieurs opérations militaires, en Maurienne, en Haute
Tarentaise, à Cluses.

Il sert dans les forces françaises de l’intérieur (F.F.I.),
secteur du Giffre, du 1er au 19 août 1944. Puis, il appartient à
la Prévôté d’Annecy du 20 septembre 1944 au 31 mars 1945. 

Il est titulaire de la carte de patriotes réfractaires suite
au refus de subir le régime d’annexion de fait de sa province
d’origine.

Le 28 février 1946, Charles épouse Madeleine
Jacquier, l’une des filles de la ferme voisine chez Moiron. Avec
son épouse, il travaillera dur pour développer cette petite
exploitation agricole. Ils auront trois fils.

Charles n’est retourné que très rarement en Alsace. Il
s’est bien intégré dans le village où il a été conseillé municipal.
Il s’est éteint en 1995. Il repose au cimetière de Faucigny où la
rejoint Madeleine décédée en 2003. 

Leur fils Alain et leur petit-fils Jérôme assurent la
pérennité de l’exploitation. 

Merci aux enfants de Charles pour le prêt de
documents et de photos.

Charles Zundel

Albert Zundel
Il est né le 5 février 1920 dans le même village que son

cousin Charles, à Koestlach dans le Haut-Rhin. 
Il quitta également l’Alsace et travailla en qualité

d’ouvrier agricole chez Édouard Gevaux à Saint-Jean-de-
Tholome où il demeura jusqu’à sa mort le 5 juillet 1961. 

Il repose au cimetière de ce village.

François Gay
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